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“AVIS IMPORTANT
 

Nos abonnés doivent compien-

dre qu’il est impossible de conser-

ver un journal à la campagne sans

qu'ils nous encouragent en nous

payant régulièrement. Nous avons

le chagrin de leur annoncer que

tous les comptes d’arrérages d’a-

bonnement qui ne seront pas ren-

trés à notre bureau au millien du

mois de juillet courant, seront

mis entre les mains de nos avo-

cats.

(e Fameux Proces
Nunc demum redit animus, dirait

Tacite. Enfin voilà que l’on respire.

La Corporation de la Ville de Saint-

Jérôme vient de gagner sa cause de-

vant le Conseil Privé en Angleterre,

où l'avait trainée la Commercial Rub-

ber Compagny,

Boston Rubber.

C'est le dernier épisode d'un litige

fameux, d'une question intéressante et

 

 

 

cessionpaire de la

d'une importance plus qu’orainaire

pour les contribuables de St-Jérôme.

La Compagnie, après avoir épuisé

toutes les juridictions des tribunaux

provinciaux a portée la cause devant le

Conseil Privé oùelle vient de succom-

ber une troisième et dernière fois.

Cette question qui a créée tant de

division chez ies contribuables devra

avec une pareille solution, les remettre

tous d'accord sur tous les points.

+ Refaisons en quelques lignes l'histo-

tique de la question.

En 1896 la ville de Saint-Jérôme ac-

cordait à la Boston Rubber Co. un bo-

aus de $50,0c0, moyennant l’accom-

plissement de certaines conditions clai-

tement définies.dansun règlement du

41 Séptembrédé la meme année:  :
Un premier versement de $25,000

fut effectué par la ville dès le commen-

cement des opérations :de la. compa-

gnie,

cedu -bouus,:la ville exigeait l’exécu-

tion intégraledes obligations assumées

par la compagnie, ce que cette derniè-

te refusait de faire.

La prétention de la compagnie était

À l'effet qu’elle avait rempli Bora fide

ses obligations.

Rglemeit, —ibien mieux fait“que le,

Quant au paiement de la balan- La viile forte de sou”

prétendaient certains contribuables, —
soutint la proposition contraire.

Les choses en étaient là, lorsque sur
l’avis de M. W. B. Nantel, qu’on a tant
et tant critiqué dans le temps et depuis,
le conseil décida d'employer pour la
construction de l'aqueduc, la balance

de l’emprunt qui avait été effectué
pour payer le bonus de la Boston Rub-

ber Coy.

Dans la suite la compagnie fit signi-
fier à la ville protét sur protét, mena.

çant de poursuivre si elle ne payait pas

la balance du bonus $25,000

Le conseil inspiré par M. Nantel,—

on l’a assez dit, — a persisté dans son

refus. ,[
Alors, ce qu'il advint, c'est que les

contribuables de notre ville se virent

divisés dans des assemblées oragenses

dont personne ne doit avoir perdu la

mémoire.

Un groupe sous la direction de M.

Jean Prévost, se fit prophète de mal-

heur.

M. Prévost s'appuyant sur son expé-

rience d'avocat, déclara en pleine as-

semblée politique que le règlement

préparé par M. Nantel ne valait pas le

papier sur lequelil était écrit, que pas

une clause de ce fameux règlement ne

résisterait:devaut les cours de justice,

et que la ville au lieu de payer le der-

nier:$25,000 aurait i payer en’ frais,

etc. $50,000 de plus.

Tout le monde se souvient de celd.

jÇa n’est pas si vieux du reste.

Le conseil au lieu de se laisser inti-

mider par ces prophéties inspirées par

des visious de faux prophètes évidem-

 
ment, pour ne pas dire davantage, le

conseil dis-je résolut de porter la guer-

re en Afrique.

Au lien de payer la deuxième et

dernière somme de $25,000, le conseil

intenta lui-même à la compagnie une

action en remboursement du premier

$25,000 À elle payé et en plus des taxes

dues depuis le moment ou la com-

pagnieavaitcessé ses opérations.

La Cour Supérieure a donnégain de

cause À la corporation, Ja Cour-diAp-

pel de même et le conseil Privé a enfin

| confirmé en,dernier ressortle jugement

des cours de Ja province de Québec. : La corporationnerembotrsera pas

à la compagnie les $25,01 0, c'est la

op‘qui* va remettre à la corpo-

ration ce qu’elle a reçu induement par

ce qu’ellen'a pas remplie les obliga-

‘tious assumées.

T

Nous sera-t-il permis après celà de
concltre et de rappeler aux contribua-

bles de Saint-Jérome, combien il est

important d'avoir à la tête des affaires

des hommes d'énergie, pas trop parti-

saus du système de la conciliation ton.

jours et quand même, qui une fois con-

vaincus d'un droit, ne savent pas capi-

tuler, dut le ciel s’écrouler sur eux.

Maintenant, qu’elle attitude notre

conseil va-t-il tenir ? Nous osons es

pérer qu’elle sera sage, ferme et digne

de celle tenue jusqu'à ce jour.

 -om

Préparons-nous
au combat

 

 

“Toute juste à l’ouverture des fêtes

si pacifiques de la vieille capitale, la

session fédérale était prorogée après

avoir siegée huit mois durant.

Les réjouissances de Quévec n’em-

.|péchent pas ceux qui ont du flair de

sentir qu'il y a de la poudre dans lair,

au point que les élections générales ne

devront pas tarder de plus de deux

mois.

Si quelqu'un essayait à entretenir

des dontes à ce sujet, il n’aurait qu'à

prendre connaissance par le menu des

millions de dollars qui ont été votés

pour des édifices publics à droite et à

gauche dans le pays, durant les der

nières heures de la session.

Partont où il y a place pour asseoir

un bureau de poste, un quai, des cré-

dits variant de cing mille à vingt-cing

mille piastres ont été votés pour com-

mencer des travaux.

Comment Baptiste Canayen va-t-il

interprêter cette danse vertigineuse de

ses écus ? De les voir retomber dans

la poche de quelques favoris politi-

ques, heureux obtenteurs des contrats

du gouvernement, Baptiste va-t-il se

déclarer satisfait ? Nous ne le croyons

pas, si il se donne seulement la peine

de chercher le bénéfice que tirera le

pays de ces nouvelles dépenses.

Nous admettons volontiers qu’en

certains endroits la construction d’édi-

fices publics est devenu nécessaire, a

cause suriout de l'accroissement de po-

pulation dans quelques centres ‘pärti-

culiers. Mais il ne faut pas se cacher
que sur dix crédits votés pour telles

fins il y en a au moins huit qui le sont

pour augmenter les chances de succes

du candidat.ministériel, en, imettaut à | fédérale.

sa disposition cinq à dix milles dollars
pour graisser la machine et faire agir

ceux qui n’attendent que cela pour se
mettre sous le harnais.

Mais le peuple doit sedemander de

combien la dette du pays sera accrue
Je jour où tous ces nouveaux édifices

seront construits, et où le gouverne-

ment devra voir À leur entretien et à

les pourvoir de gardiens grassement

payés.

Nos cultivateurs qui se construisent

de spacieuses maisons, bien aménagées

savent que c’est là du capital:immobi-

lisé qui leur apportera avec un sur-

croit de jouissance, une diminution de

revenu. Les dépenses de chauffage et

d'entretien augmententaussi‘propor-

tionnellement.

en est des gouvernements comme/ides

particuliers. Les millions que l’on af-

fecte à la construction d'édi fices:pu-

blics inutiles, pour le moment: du

moins, loin d'accroître la prospérité

nationale vont obérer le budget d'une
dépense annuelle supplémentaire.

Si le gouvernementse fiche de celà,
c’est qu'il a intérêt avant tout à rem-

porter la prochaine élection ; mais le

peuple lui ne doit-pas oùblier ion

lui charge les épaules d'un nouveau

fardeau non justifiépar l'accroissement

‘ “les vieilles provin.

 

ces.

L'élection. fédérale. va se fairecnoc-

tobre, tout I}viride,ilsne:resteque la

date à fixer.

C’est le temps pour le:“peuple de

bien peser les diverses questions: ji

vont lui être soumises afin ‘qu’ens

il puisse donner une:réponse cotifériñe

aux meilleutsiintéréts diiipays.

  
  

  
 

 

Les miettes
de la table

Les augmentations detraitements pré-
vuesdais le budget supplémentaire‘

â Ottawa

Lrs CAnABIE=S:“FRANÇAIS REÇOIVENT

4,000 PIASTRES SUR 45,008

 

 

(Du Nationaliste) :

Le Autionalistr a déjàdtfiiné ou public

une idée de la façon dont lew Canadiens

français sont traités dans l'administration

Nous avons même publiéà ce
sujet, il y a quinze jours, un, tableau des

plus interressants, basé.sur le dernier rapport officiel. Ce tableaisHHmontrait
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‘Aujourd’ hui, “nous jetons sous J

: yeux de nos lecteurs: ‘autresfaits, on

“moins éloquents. Ils'agit de, la propor-

“tion attribuée aux nôtres dans’ les aug:

thientations dé. träitémentvôtéés cette an-

‘née’parla chambre fédérale,- ‘Vous les

chiffres ci-dessous sont Lirés des docu-

(Voir ‘Budget suplé-

pa-

“ments officiels.

‘ mentaire de- Mexercice 1908-1909,"

ges et suivantes). .

Onverra -par.là que sur unchiffre total

de 45,655 piastres, augmentation globale

accordée aux fonctionnaires fédéraux,

les canadiens français reçoivent 4,425

piastres. En égard à la proportion nu-

mérique de notre race dans le payset à

moins de supposer qu'ils sont tous des

idiots ils auraient dû toucher au“Mmoins 3

fois cé montant.

Le gouvernement avait d’abord songé

à augmenter tous les traitements, du

haut eh bas de l'échelle. Mais au der-

nier: niomerit il s'est revisé, et il a décidé
de ‘ne favariser que les fonétionnaires

haut placés. Or, comme les Canadiens

français. n'occupent généralement que

des positions de messagers

d'hommede peine, de balayeurs.ou de

pelleteurs de neige, les Anglais ont été

A peu près seuls à hénéficier du change-

ment.

Quarante et un mille piastres pour les

Anglais et quatre mille pour les cana-

diens français, telle est la proportion,

Nos ministre, séuateurs et députés ca-

nadien français n’en continueront pas

moins de soutenir que la situation de no-

tre race dans le pays ne laisse rien à dési-

rer.
Le vrai, C'est-qu’elle ne laisse rien à

désirerpour l'iitérêt personnel de- fios

niinistrés, sénateurs êt députés, Quant

    
\,

pe

On a toujoursprétendujque M. Lau-

vier, a la téte ag’pays, étaitd'un utile

Ily a

douzeans que nous reclamous le redres-

secours pour nos compatriotes.

sement-de cet état de close inique, et

chaque fois que nous avons élevé la

voix dans ce sens, on nous a répondu:

Vousaez un premier ministre de votre

race: que voulez-vous de plus ?

JULES FOURNIER,

 

ANGLAIS

FKR:Bennetts,oi. Privé $. 400.00

 

  

  

0.-J.Kio —Initérieur3 ‘200,007

? “200.00
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2 Commis; branche cadette de

la 2e classe,— Finances

 

R.-R. Farrôw,—Douanes © 600.00 |

G.-F..@'Halloran,~Agricult.. 1,000.00

G.-W.-C. Bate,—Agricult, 212.50

C..Doutre,—Navigdtion 3.000.00

F. Anderson, —Navigation 200.00

J.-M. O’'Hanley,—Navigation 250,00

M.-J. Butler, Ch. de-f. & C. 250.00

L.-Jones, F.-A. Dixon, R.

Devlin, G.-A. Bell, — Ch.
ef. &C. 382.50

G.-A. Kingston,—Trav. Publ j00.co

A.-G. Guppy,—Trav, Publ 112.50

:G.-H, Hennessey, —Tr. pûbl 62.58
M.-F: Connor, ‘FE. Nystrom,

—Mines- 287.50

Untechnicien,—Mines 50.00

J. MeLeish,—Mines 1,800.00

G.C. McGregor,—Mines 550.00
R.-W. Brock,Géologie 606.00

Un. autre. fouctionnaire —Géo. 250.00

5 tecliniciens (augn:.)—Géol. 1,000.00

W.-H. Miligan,—Postes 300.00

Contrôleur de la comptabilité

des bureaux de poste 3,000.00

J. Moerschelder,—Postes 300.00

Divers, —Postes 7.300 00

G. Ross,~—surint. des bureaux

de poste 200.00

John Bennett, —Postes 100.00

C.-T. Campbell,—Postes 300.00
J.-F, Whear,— Postes 300.00

F. Hawken,—Postes 561.57

Commis 2e cl.— Commerce 1,200.00

Commis, 2e cl. ad. —Comin. Soo.00

wis, jeeclCons. 500 00

100.00

200:00  
Divers, —Cons. gén. de Loidres 200.

Dr Thorburn, —Exan. admins,

 

400.00
M. Glasham,—Exam. adminis. i 100.00
J.-W. Coutlée, —Cour Supr. 12.50
C. Morse,—Cour:de lEch,. 100.00
J.-P. Foster—Pén. St.-V. deP. 100.00
F.-S. Howe, — Commissaire

contrôle administratif ‘609,00
M.-H.Hutchison 12.00
G.-L. Mainguy 70.75

Total pour les Anglais $41,320.99

CANADIENS:-FRANGAIS

G. Matte, —Officier1nouveau
P. Pelletier, —Secrétariat

A. Drouin.—Secrétariat

: —Secrétariât
51).FC npagne,—Secrêt.

FOR Deville, —Iutérieur

N.-Q: Côté,—Intérieur

   

   

  

 
 

200.00 {

RUNAFFID/

 

Ross, Finance 600.00
J ! ; Ms

G. Lowe,—-Finätices 27 250.00

Actuaire,—Finances - É,606.67

: hignes suivantes: DE es

337-501.

Itrict de Montréal,

  

‘MM.     
 

  
F ‘voie PAR

Pers
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nal La,PatrieAa date du 16 écoulé, les

» . . ana bug

Pour répondre fine fois pour toute aux

ritifieurs- et aus insinuations lancées

propriété de La Patri. nous publions

aujourd’hui. un affidavit de M. Louis|

Joseph Tarte et de M. EugéneTarte.

AFFIDAVIT

Nous soussignés Louis Joseph Tarte

et Eugène T'arte, tous deux descité et dis-

étant dument asser-

mentés sur les Saints Evangiles, dépo-

sons et disons:

19 La Patrie, depuis que nous l'avons

acquise en 1897, n° jamais été vendue ui

cédée et nous sommes-éncore les proprié-

taires.

2° La Fatrie.n'est alliée ni- attachée àal

aucun chef, à aucun groupe,. à aucun

personnage politique, ni-à aucune cérpo-

ration ou personne quelconque : ;

3° nul groupe,|-

nul personnage politique, nulle corpora-|,

Nul chef, nul parti,

tion, nulle personne quelle qu’elle soit,

ne peut nous dicter ou nous imposer. une

ligne de conduite autre que celle vrai-

ment indépendante que tous avons sui-

vie et que nous entendons suivre enco-

re.

L. J: Tarte.

E. Tarte.

Assermenté devant moi, à Montréal,

ce 16ème jourde juillet 1908. -

(Signé) F. 8. Mackay. N, P.

 

Ianpressionsde toutes so

prix. chez28H, A. Labelle,
i

, St:Jérôme. 

 

 

 

snà-suivre pourdevenirriche, clest
deffaire-dé'l'épargne

LA

   

prendra soin de vos économies
et les fera; fructifier en vous
payant l'interêt sur vos dépôts

Quatre fois par année.
Votre argent est toujours à votre
disposition ; vous pouvez le reti-
Ter-en tout temps, sans avis :

Que votre compte soit considéra-
ble ou de pen d'importance, il
seraaccueillia ecleméme .em-
pressement cevra la méiie
attention,
DiRCCTEURS:DE LA BANQUE : 4
E. x. ST-CHARLES, Président!

‘ROBT. BICKERDIKE, Vice-Président
HON. J. D. ROLLAND; J. A. Vii
LANCOURT, A. TURCOTTE, .E! i
LEMav, J. M; WiILsON.

 

  

  

Capital autorisé 000;
Capital payé susa
Fonds deiréserve 2200

 

; MAINFSERONE,

 

 Alex, Lefort,

  

     

   

 

     

hesQ, Si LA a vie 1 we tLi
Sous ce titre. nots litoriy dans’ le?jour: !

dans certains journaux, au sujet de. Jai...

rtes,. etiabas|

LE MEILLEURE POLITIQUE.

BANQUE D'HOCHELAGA|,

 

  

Banque d’Hochelaga,

  

     
difice.LaïPausexce

St-Jacques, M ;   

    
toutes;les.co

: dethet nL
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STÉROUE,AID
 

‘TEL. BELL No. Go.

L: LLegault, BCL,
AVOC‘AT. They

SLACHUTE, Que.

een em ire Hi + +4

Geo. N.Fauteux ;
~Notalre

ST-RUSTACIHY
‘Argent à prêter‘ el très bons piicémeätsà
constamment offerts. ; J

“J. Albéric Sigouin
NOTAIRE LT

‘Commissaire de la Cour Supérieure: Dis:
trict de Terrebonne:

$70,000 ARGENT APRÊTER|2
161Rue St-Gebrges.”iS

HOTEL DU NORD
C. BONENFANT, Prop,

Accommodation de première lism
pour voyageurs.

Spécialité : Table de première classe,
Vins, Liqueurs et Cigares de choix,

fel. Bell No, 74. ST.JEROME, PQ
1).

HOTEL BELLEVUE
rr. LAPOINTE, Prop.

oo de première
eu

   

   

 
 

  

   
   

    

    
  

   

   
  

   

 

  

 

 

Hotel duee{ |
CHS. GAUTHIER, Por.

 

Vins, Liqueurs et Cigares dechou

 

Près du Marché, ST-JERONE

HOTEL GC.P.
E. LADOUCEUR. Prom,

 

  

Chambres et Pension de première

Vins,épis et Cigares de ‘choi
—

ST-JEROME;-

Hotelro‘
JOS. DEBIEN, ProP.

 

Près dela; gare,
 

 

  

  

 res et;pensionide première
HPS.

Vins, Liqueurs et Cigaresde‘choix,
   

 

  

 

 

 

COINST:GEORGES|RT CoNCEPTIO)0

;_ STJEROME, P. Q.
= GREET

Dr. P. E. BOUSQUET.
spec ALL TE.

AAuaché de ly ClisiieuedehowlDine.)
Maliilies dès Veux des Oraikes

du Nez et ce la Gorge.

101 rue St-Denis, - MONTREAL |
cor

 

 

 

    

 

          



 

 

Le Règne des PrixElevés |
est enfin fini.

Vu encouragement que. j'ai reçu du Publicen général, j'ai décidéde
continuer mes ventes: à

—Bon Marché=—
tous les Premiers et Troisièmes Vendredis de chaque mois. Pour tout le
mois de JUILLET SEULEMENT dans le but d’écouler nos balances de
stock de marchadises d'été, nous vendons à très grande réduction.

Nous venons de recevoir une quantité énorme de marchandises sèches,
un choir immense des plus belles Etoffes à Robe, Soies, Indiennes de
toutes couleurs, Toiles, Etc, Etc, à des prix défiant toute compétition.
Venez nous voir et vous convaincre par vous-même du vrai bon marchéqui

vous estoffert.
: Nous avons encore une grande quantité de Chaussures que nous sacri-
fions, cette ligne surtout mérite une visite de votre part.

Jugez de nos Bargains par les prix suivants:

 

   

»

Mousseline des plus nouvelles, de couleur, Prix ordinaire 15pour8Cts.
Mousseline noire, Prix ordinaire 16 pour 12 Cts.

Mousseline noire, valeur spéciale, Prix ordinaire60pour 40:Cts.
Lane blanc, Prix ordinaire 10 pour 8 Cts.

VAISSELLE
Les plus beaux sets de vaisselle fini or, valeur régulière, 85.00 pour 84.00

Setde lave-mains très jolis dessins, valeur extra pour 2.50 et $3.00

Belles Loupes de salon, haute valeur à $3.00 pour $2.25
SR

Chapeaux Chapeaux Chapeaux

 

 
 

 
 

 
 

 

Il me reste encore nne forte balance de chapeaux en feutre durs et mous, gris, bruns:‘et niGirs, Aussi.cha

peaux de paille pour hommes et garçons, tout ce mois-ci afin de clairer cette balance de stock, nous saëtifions*à

moitiéprix.
  

DENTELLES ET RUBANS
Dans ces deux départements nous avons encore:une trés grande quantité dans toutes les couleurs: êt+tot

tes les largeurs que-nous vendrons durant tout le moiside juillet àtrès grande réduction.

JOBS JOBS JOBS

i

 

| Immenses jobs dans plusieurs.lignes. Coupons'à moins que prix-contant. 2548

an

TR. H. BARCELO,
aMARCHAND-GENIZRAL.itl Ce

Successenr.de M, F. Raymond. &Ste-Scholastiques: ©. pa

 

ETE ADT earners reyPE St ALRERTR EAE ENP

NATERA TCE SRR TORE: areaids IE LEen NA Ë  
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   PAR-CI,
Il est absolumient certain que nous

durons les élections fédérales d'ici à

deux mois, c’est-à-dire vers octobre

prochain. Le plus sû1 indice se trou-

ve dans les millions qui ont été votés

pour des travaux publics à droite, à

gauche dans toutes les provinces et

plus particulièrement dans celle de

Québec.

Sir Wilfrid espère faire oublier

à ses compatriotes de Québec

le complet abandon qu’il a fait de leurs

droits, en leur faisant voter quelques

milliers d'écus. C'est l’injure ajoutée

à tant d’autres bassesses.

Les Canadiens-Français compren-

dront-ils de quelle façon ils sont trai-

tés par le grand chef qui n’a qu'un mé-

rite à faire valoir, celui de porter un

nomfrancais comme le nôtre.

#

La session fédérale a durée juste

huit mois. Notre député, le Dr Sam.

de’ Ste-Thérése, a montré tout l'inté-

rêt qu’il porte à la chose publique en

se levant une fois durant ce long espa-

ce de temps pour poser une question

touchant l’industrie tourbière.

Si de Terrebonne

croient être brillamment représentés,

c’est qu'ils ne sont pas difficiles.

les électeurs

M. Jean Prévost notre autre député,

celui qui fait du bruit attend, nous

dit-on, avec une fiévreuse impatience

l'expiration des délais qui le ferait

échapper d'la contestation-de sonélec-

tion,

En

Le département de la colonisation

est à faire la distribution dans le com-

té de nombreux chèques en exécution

des promesses électorales de juin der-

mer. Si ce n'est pas là de la corrup-

tion, la loi n'est pas lu loi et la justice

est un vaiu mot. .

a

L'élection de 1'hon. C. R. Devlin

ministre de la colonisation dans le ca.

binet Gouin est contestée. Une rumeur

a aussitôt été mise en circulation pré-

tant à M. Devlin l'intention de rési-

guer son mandat pour rentrer dans

l'arène fédérale. Notre député M.

Prévost a peut-être une lueur d'espé-

raiice de rewettre la maiu sur son au-

cien*portefeuille.

uk

Avec son projet - d'agrandissement

destrois provinces de Québec, Onta-

riô et le Manitoba Sir. Wilfrid Laurier

espère détourner l'attention des multi-

ples scaudales qui salissent son admi-
nistration. Il compte bien atténuer

’ l'abandon-des droits:de ses coreligion-

naires.dut #des provinces  

255555050555589900050999y

PAR-LA ÿ
cecceccccecceccccecccceecd

l'Alberta et de la Saskatchewan ! Mais

neuni, nous y pensons !

Le peuple de ce pays ne peut oublier

que le gouvernement d'Ottawa dépen-

se un million par année pour infester

"Quest et nos villes des vieilles pro-

vinces des repris de justice de l'Eu-

rope.

Il n’oubliera pas que la corruption,

le gaspillageet le vol se pratiquent

dans tous les services administratifs,

plus particulièrement dans celui de la

marine et des pêcheries.

Le peuple n’oublie pas que tout le

ministère d’Ottawa et la députation

libérale comprise sont ‘restés sous le

coup des pires accusations de débau-

che.

Le Wine, Women, and graft sont

inscrit en Jettres ineffaçables sur les

murs du parlement d'Ottawa. Le peu-

ple qui sait lire y pense encore. “ La

mer y passerait saus laver la souil-

lure »,

#4

Les grandioses fêtes de Québec bat.

tent leur plein. Les convois réguliers

sont insuffisants pour transporter les

qui

rendre 4 Québec ; à tel point que cha-

que jour les compagnies de chemins

nombreux visiteurs veulent se

de fer sont aans l'obligation d’organi-

ser des convois spéciaux pour trans-

porter les curieux qui veulent voir

quelque chose des fêtes.

En fin de compte qu'est-ce que tont

ce monde verra ? Il verra une faible

partie de ceux qui veulent voir, et

c'est tout. C’est la ville de Québec
qui eu définitive aura le plus clair re-

venue de la féte. Les gens qui tra-

vaillent ont:délaissé ses quais, qu'elle

se rattrappe sur ceux qui se promè-

netit.
.

* +

Un nouveau recueil de poésie fran-

intitulé ,* Les deux

Frances ” paraîtra dans quelques iunrs

à Québec. L'auteur M. Gustave Zi-

dler est l’un des plus grands poêtes de

la France contemporaine. C’est pour

la premiere fois qu'un écrivain fran.

çais publie son œuvre au Canada. Clest

un titre de plus à la faveur du public.

À l'occasion des fêtes le prix de ce re-

cueil est mis d la portée de toutes les

co-canadietines

25'cents.
*+

Aux:derniers jjours-de la session un

scaudäle a été dévoilé par M. Boyce

contre le gouvernement. Une certaine

étendue de terres publiques dans le

Nouvel Ontario ont été vendues par

le gouvernement & des spéculateurs

"pourile.prix{de $9,987, lesquelles ter- bourses. L'ouvrigene se vendra teq

Ti pour $100,000. L'hon. M. Oliver

ya pris pour thème de défense que

l'opposition avait attendu bien tard

‘pour censurer le gouverneinent pour

cet acte. Que la révélation vienne tôt

ou tard, il n'en reste pas moins acquis

que les spéculateurs sont favorisés par

le régime actuel avec une désiuvolture

outrageavte. Le domaine public s'en

va par larges tranches pour enrichir

quelques favoris.

*

“ *

Maintenant que par l'incurie cou-

jointe de la compagnie du pont de

Québec, et du gouvernement fédéral

au delà de deux millions de dollars

sont engloutis dans le fleuve, le gou-

vernement va se charger de l’entre-

prise. Si le gouvernement avait eu

autre chose en vue que de favoriser

une compaguie insolvable, il aurait

comme c’était son devoir du reste, cons-

truit le pont Ini-même, ce qu’il s’ap-

prête à faire maintenant que deux

millions de l'argent du peuple et qua-

tre vingt vies sont sous l’eau.

Quel gouvernement d'hommes d’af-

faires nous avons à Ottawa et quel

génie c'est que Sir Wilfrid ! !

La rumeur plusieurs fois mise en

circulation recommence à l'approche

des élections. La chose était prévue,

Est-elle ou n'est-elle pas

Qu'importe.

fondée ?

L'important pour l’heu-

re chez le parti au pouvoir c'est de

faire du tintamare autour du nom du

chef.

On le porie aux nues. . .

peu plus l’ou essaierait de nous faire

croire à nous ses bons benéts de com.

patriotes, que le peuple anglais songe-

rait sérieusementàà déposer -son roi, Sa

Majesté, Edouard VII, pour poser sur

le front de Laurier la couronue des

rois d'Angleterre. Laurier sera-t-il fait

pair d'Angleterre, sera-t-il appelé Lord

Arthabaska ?

L'important pour les rougesqui veu-

lent garder le pouvoir, c’est de le gran-

dir, c'est de le gonfler à tel point que

sa valeur, la valeut de son adtuinistra-

tion, ses fautes, ses scandales, que le

tout soit éclipsé au bénéfice du parti

régnant.

Il est temps de juger les hommes et

les choses à leur mérite.

La confederation
Avant:de clore la session fédérale

Sir. Wilfrid Laurier a falt voter par les

chambres un amendement garantissant

que l’agrandissement'de la proviuce de

Québec n’affectera pas les chiffres de
la représentation des provinces mariti-
mes.

Doit-on comprendre par là, que l’ac-

te de la: confédération qui a pris com-

  

  me base. de la:‘représentation’.ides au-

res ont été revendues quelques temps|

lerie , Topportusisuie d'un’‘canadien

nous devons engrande partie à la’for.

. Pour un:

 

  te?

Faudra-t il donc quece soit, laveus

 

 

français, de Sir Wilfrid Latirier;.qui
détruise le mounment de législationque

  

ce, à l'énergie, à la lärgeur de vue de
Cartier et des autres. …

Pour le vulgaire appétit du poufoir,
Laurier va-t-il rendre:la position}
siens dans la confédération tellement
intolérable qu'il faudra changer la
constitution qui nous régit ? ”
L'agrandissement projeté des provig-

ces de Québec, d’Ontario et du Mani.
toba ne devrait pourtant pas porter
ombrage aux provinces maritimes ay
point de leur faire redouter une dim.
nution dans le chiffre de leur Te.
présentation. Ponrquoi donc cette
amendement ? Que Signifie-t-il ?

S'il n’est d’aucuue valeur, pourquoi
l'avoir enrégistré dans nos statuts ?
Les admirateurs de Sir Wilfrid di.

ront que c'est de la diplomatie ; pour

nous, nous comprenous que c’est là
de la veulerie dont nous poutrions

être plus tard les victimes,

La fin duregime
Comme les journalistes libéraux. sont

inquiets de l'impression créée sur l’opi-

nion publique par la session qui finit !

 

Le Canada admet que cette session a
id

 

été assez remarquable par sa longueur

Il faut, dit-il. remettre les projets impôr-

tants à la prochaine session. Mais,ajou-

te-t-il, c'est la fautede .l'opposition - qui

a prolongéinutilement les débats et{bk

qué les crédits nécessaires à l' adunini£t

tion.

Autant: de-mensonges que de mots:

Est-cela faute de l'opposition'si Ia

fameuse loi électorale, promise depuis

dix-huit mois, n’a été proposée quele

12 mai, six:mois après 1’ ouvertureide-Ja

session ?

Est-ce la faute de l'oppositionsi laloi

sur l'administration des terres n'a été

proposée que sept mois après l'ouverture

de la session ?

Est-ce la faute de l'opposition si la loi

du service civil n'a été soumise que du-

rant le dernier mois de la session ?

Tous ces,projets auraieut du être étu-
diés et discutés immédiatement aprèsla
vacance du.Jour de l'An si le gouver! e-

ment avait étéprêt. Mais ‘ilw'é-

tait pas prêt, il ne savait que faire. La

 

  

  

 
crainte des révélations faites au. cours .

   
des enquétes semble’l'avoir paral y

L'opposition a prolongé trois

mais pourquoi ?

Parce quélesministres incapables de ©

travailler à la législation et cherchant à

‘cacher leus méfaits, niaient à Popposi-

tion son droit iuduscutable d'accès

docuinetits publics et

s'assurer la maitrise.sur la confecti

listes électorales datis.certaines - provin-

ces,

   
tu
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  TÉLÉPHONE BELL No, 18 O000NE DELLNO.15

J. Alf. Bélanger
EMBOUTEILLEUR

U
v
V

 

DE LA 

 

De/, CeèoreEau Minérale St-Georges

   Er

1 boit de
Visa Minérate de“Georges Manufacturier de toutes sortes

d’Eaux Gazeuses.

 

 
 

MARCHAND EN GROS
. -——— DE

TOUTES SORTES DE CIGARES.   
 

 

EMBOUTEILLEURS DE LA

BIERE

CANADIAN BREWING

 

 

Téléphone Bell Ne. 18.

Boite de Poste No. 8

 

Il boit des caux falsifiées

SAINT-JEROME, P. Q.

200900000992000200002022000869

La Maison 9. Simard $
EPICERIE DE GROS ET DETAIL

IMPORTATEUR DIRECT DE !

Vins, LIQUEURS, EpPiCERIES, ETC.

 

 

 

Controle les meilleures marques de Brandies, .els que:

CESAR COLLIN, COUSIN & FRERE. HAMEL GENTIBERT,

GUIMOND & FILS, ETC. GRAND CHOIX DE SCOTCH
JOHN DEWAR KILMARNOCK, McARTHUR, HUGH
McADAM & CO., RHUM ST-GEORGES, BLACK JOE,
LES GINS DE KUYPER, MELCHERS. GRAND CHOIX

DE VINS POR: CHERRY, CLARETS.

VIN GINGEMBRE, en caisse et au gallon.
 

Beau choix de Liqueurs Frangaises, tel que :

CHARTREUSE JAUNE ET VERTE, BENEDICTINE, CREME

DE MENTHE, CREMEDECACAO, CURACAO, SHERRY

BRANDY, ANISETTE, MARASCHINO, ETC.

Les E-iceries sont de ~remiére qualité,
àdes prix raisonnables.

Cette maison rivalis avec,avantage avec les grandes
maisons de Montréalpour les prix et la qualité de ses mar-
chandises.

Les hoteliers et ic commerce en général épargnent de
argent en faisant affaire à cette maison. Un soin tout
spécial à bien servir les clients. Tout le monde y est traité
sur le même pied.

Une

00053000000800066646606666600

 

 

visite est respectueusement sollleltée.
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Or chague fois le gouvrernement a été.
obligé de céder devant l'énergique atti-.
tude de!’‘oppositionquin”aurait pas pu/
triompher si elle t1‘avait’‘pas eu pour elle
et son. droit. incontestable et l'appui de
l'opinion publique.

Pourquoi le gouvernements'est. il pen-

dant des semaines et des semaines appli-,

/° {Qué à refuser ce qu'il devait finalement
concéder ?

Tout simplement parce que ie minis.

tres n'ont pas la force d'exécuter leurs:

mauvais desseits. Devant leur audace,

et leur hypocrisie se dresse maiutenant

plus que l'opposition parlementaire, tou-

te l'opposition qui grandit dans le pays

et qui fait sentir son influence par l'ap-

pui qu'elle doune à 1opposition parle-

mentaire.

End'autres termes, le gouvernement

Laurier n'a plus la force d'imposer sa

volonté parce qu'il sent qu'il n'a plus la

majorité dans le pays.

C'est la fin du régime.

 

—e

La caisse est pleine.
 

+

Les nombreux subsides accordés aux

compagnies de chemins de fer font dire

au ‘“’Télégraph’' de St-Jean N. B. que la

caisse électorale du parti ministériel est

bien remplie,

In'y a aucun doute sur ce point,

c'est pourquoi il ne peut y avoir de doute

non plus sur le fait que nous aurons des

élections générales d'ici deux mois.

D'après un caleul fait par le méme

journal les derniers subsides accordés au-

raient pour effet d’assurer au parti libé-

   
  

 

VASEeepan

s candi ‘dans’ 88
; comtés, sur 214 dont se compose la clone
‘bre dey compyines.

Mais à part les subsides ily a le § it
ment.de Télection aveshs
un peu compter. ;

Il vient un moment ou la“pion
de quelque façon qù'on“ la pratiqu est
impuissante a enrayer le courant quiem:
porte les gouvernementscorrompus.

Le parti libéral depuis douze ans
qu"il detient le pouvoir ne conserve,plus
un seul rouage qui ne, soit gangrene,
lsu fallait croire qu'avec quelques mil
‘tiers de dollars de l'argent du Peuple jes
tés en pâtun. à l'avidité de l'électeur de
de chaquie comté, ce serait suffisant
pour conserver la confiance populaire; il
y aurait lieu de désespérer d'avoir ja-
mais un gouvernement honnête.

Mais l'opposition, malgré l’infériorité
de sa position, si on la compare à celle
du parti au pouvoir a confiance dans le
bon sens populaire.

L'extraordinaire élevation du-coût de
la vie mis en comparaison avecles salai-

tes de l'ouvrier n'est une preuve si éviz

dente de la sagesse de la pôlitique du

parti libéral. La classe ouvriere qui

souffre plus particulièrement de cet état

de chose le dira par son attitiide dans la

prochaine consultation populaire,

   
ralTélectiondeses

 

La province de Québec a donné pour

sa part plus qu'elle ne devait a Laurier,
et malgré la corruption officielle com-

mancéesous forme de subsides de toutes

sortes, nous verrons bien si Québec vote-

ta encore en bloc pour unhomme, saus

s'occuper des principes, etide ses métho-

des administratives. - 
 
 

UNEBOITE D'ESSAI A

METTRE A

Ten tablettes ‘“Fruit-n-tives"

touts occasion. Soft qu'il se Mt

maux de tête où névraigie, — de rhu-

 

ont
comparté un auicci morvalllous. parce
Qu'elles ont démontré leurs valeurs en

si grosses (14,400 boîtes) à
de constipation, — de billosité, — de

LE TRIOMPHE DE
“ FRUIT-A-TIVES ”

Ces Merveilleuses Tablettes de Jus de Fruits sont
Maintenant employées et appréciées dans

toutes les parties de la Puissance

  

25c VIENT D'ETRE.-MISE
EN VENTE, DE SORTE QUE TOUTESLES
FAMILLES DU PAYS POURRONT LES

L'EPREUVE

LA le monde médical et sont com-
penEu océan À l’autre. Quelques
droguistes en gros en commadent100;

onestiquerment, touw les pharmaciens
maganins de marchandisos rénéralesde. imatisme ou sciatique, — d'indigention

ou dyspepsie, — de teinta hitmea ou
éruptions de In peau, de doutaurs dans
le dos on d'autres symptômes de ma-
ladies des reins, “‘Fruit-s-tives’’ n’a
fjmmais manqué d'apporter le aonlage-
ment, promis. Les gens parlent de leur
gulrison et dcrivent A la Compagnie à
ce sujet. Alnst, la bonne nouvelle s'est
répandue Qu'il y avait une médecine
qui avait opéré des œuârtnons, qui fai-
sait plus quion ne prétendait. Ft beau-
es de

Canada lea vendent.
Lu nouvelln boîte-d'essai & Mc ren

dra Jor tablettes “Pruitatives”2
ulatren grcore que

Susie done & chacun la oSonaibilith
de len chsayer.

SH vous na connaisnez len tablettes
‘’Pruit-a-tiven‘” due de réputation, ‘ls
boîte d'estni À Me vous permet de les
ounayer & peu de frain. du,
Ecrivez directement A PFruit-a-tives

Limited, Ottawa, Ont. a votre four-
nieseur n’a pan len boîtes À Mc et à
fac.

CannanXow
(CIE D'ASSURANCE MUTUELLE)

Taux 20 à 407, plus bes que la combine—GCaranties Indiscutatles
' Ageats boncrables Gemandés partout où laCompagnis n'est pos représentée.

Propectus gratis sur demande, A. P.pritre

Présentée par J. E. PARENT, St-Jérome, P.:‘Q.

PERTES PAYÉES: $250,000.00

gens esanydront ‘’Fruit-a-
Aujourd'hui, Jen tablettes

Hout.-a-tives‘ ont un succès Incontes-
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Poles d'Assurancede 91000
 

Contre les Accidents
2, Donnees Gratuitement

SARHN ANS le but d'annoncer la célèbre mar-

; 8 que ‘’ PROGRESS BRAND "’, (hardes

faites pour hommes) ’

M. Je De. Guay,

a décidé d'émettre une police d'assurance con-

tre les accidents an montant de $1,000.00,
pour le terme d'une année a partir de l'achat
d’un habillement où d’un pardessus, au béné-

fice des acheteurs de la marque ‘Progress

Brand”.

 

 

 
 

Pour la perte d'un bras, d'une jambe ou

des yeux, par suited'un accident, le porteur

de la police aura droit à,$500. Cette-police

est garantie par THE GENERAL ACCIDENT

ASSURANCK Co., de T'aronto!   
GUEDVOONSONODOOSODOI DOUNNICIO. 000 TDOODGHI0N02 52007

Prière de remarquer que ces articles seront toutes Vendus aux prix
réguliers, soit de $8.00 à $1 5.00.

BEN VIENTE CIZ

J. D. GUAY
MA TTAS.N GENERAL  <a ST=JIEIROME, P. Qe.
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S.G.LAVIOLETTE
‘ Marchand cle

POELESDE CUISINE ET AUTRES,
COURROIES POUR MOULINS,

SCIES RONDES, DYNAMITE,
FERRONNERIES, PEINTURES, VERNIS,

FAIENCE. POTERIE VERRERIE,
FERBLANTERIE, ETC., ETC. 

     

   

 

— Tebe FTMap Drm CIE ae qe

Ë se=Le ariRtefieafLe 73
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ÿ
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AL ARET
8+5NIRSIE 

apne AARSE

Chaquüe'foèlevendu est accompagné d'un certificat au sujet de la qualité et
de la cuisson. Cw eyirca ‘ = eme oF Li

~~ LAVPES ELECTRIQUESde qualité supérieurepout2sc.
SBICYCLETTES RRD BIRD. de: Brantford, Ont. ?

+ ocre ar roa    
t&- Clous, Broche À clôture, Blanc de plomb. Huiles, Peinture prépa-

rée, etc., au prix du gros.

S. G. LAVIOLET)E,
§ COIN DES RUES ST-GEORGES ET STE-ANNE,

NINAAP

 
ST-JEROME

  

ANNA

 

 

HOTEL C.P.R.
N. E. N. SEGUIN Prop,

STE-SCHOLASTIQUE, P. Q.|

Accommodation de première clas.
se, Chambres confortables, water-
closet, ete. ©. 2 218 4 2 226
Donuous des repas À tonte heure
et service de charretier à la de-
mande des voyageurs. .

BILSONBIELI. NO. $30,
1130-368

 

 

M. Isenberg
MARCHAND DE

Guénilles, Os, Vieilles Cia-

. ques, For, Fonte, Cuivre,

Pelleterics, Eto. 200

arLes prix de Moutréa: sont payés comptant,
 

279-283 Rue LABELLE
Saint-Jerome, P. Q.
 

 

   
Si vous avez besoin de

VERRES, LORGNONS ou LUNETTES
bien ajustés qui vous donneront
So Macon Lu.

CONSULTEZ E, E Du VERGER
Opticien Diplomé

Reconnu par le Législature de Québec.
ans de pratique à Chicago.

Ezamen gratuit de la vue. — Pris raisonnables.
Yeux Artificlels:  Amoniment complet,

302 St. Denis, près Ste-Calberine, MONTREAL

   

    
    
       

Societe des Fris Funeoires deie

  
$1.50 par annee pour votre famille

S'adresser à Téléphone Bel! No. àg

JOS. TRUDEL
Entrepreneur de Pompes Funrvioeg

J. TRUDEL, ST-JEROME
Directeur. ; fo '

0aEucadrement images, 26-34NY ~
=

mue
 
   

* BUANDERIE ‘SAINT-JERONE .
Tout ouvrage fait À la main. Aucune machine

niingrédients chimiques ne sont employés...
- RIDEAUX DE:DENTELER une spécialite.
PRIX MODERES, ;

Geo. Lepage
Rue St-Georges, ST-JEROME

 

Meunier & Rolland
-. MANUFACTURIERS ..

PORTES ET CHASSIS,
JALOUSIES, MOULURES

Bois de Charpente, Bois préparé, Tours
nage, Découpage, Etc.

Toutes sortes de travaux faits promp-
temient et A des prix modérés,
MEUNIER & ROLLAND

ncienne manufacture Limoges, près du mou-
lin à farine de M. Maillé SAINT-JFROME,

 
 

Felix Brunelle

SPÉCIALITÉ :

Sulkeys-Bicycles et
Sulkeys de chemin.

  

      

      

         

   

Nous donnerons des esti
d’ouvrage en menuiserie,

Teil, Bell Noe. ‘Oo.

  
9 convenir a toutes les bourses.
+

|

FORGERON
VOITURIER

tte MA

SE

R. GUENETTE FILS & CIE
MaNCFACTURIERS

ENTREPRENEURS.

Portes, Chassis, Jalousies, Moulures, Tournage, Découpage,
Meubles de toutes sortes, Etc.

nés pour n’importe quel genre

CHEMINDE LA MANUFACTURE ROLLAND,

J. ART. BELANGER
—MARCHAND ODE—

-Chaussures de toutes sortes et dans les derniers goûts pour

Agent pour la célèbre claque Jacques-Cartier.

 

150 RUE ST-GEORGES
‘Porte voisine de la Pharmacie Gilbert,

Toutes sortes de
Voitures

et Réparages

   

ST-JEROME, P. Q.

 

ET à : St-Jerome, P- Q-

800+00000+2+24000004600+0+040009022500+000004000000505404
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Nousprionsnos clients debien
vouloirattendredevoirnos

|

échantillons de Calen-
drierspour 1909 avant
de donner leur coms
mande ailleurs.

J. H.A. LABELLE
IMPRIMEUR

SAINT-JEROME, P. Q

x
Impressions de toutes sortes
faites avec gout, prompti-

Aude et aux plus bas
prix du marché
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Echos du District
A Suint-Térôme

—Mle Annette Lapointe de Montréal

est en promenade pour quelques temps

chez sa sœur Made FE Beauchamp.

—M. et Made J. D. Guay et leur famil-

partiront lundi pour une villégiature

d’une quinzaine de jours au grand No-

‘miningue.

—M.Ludger Fontaine, ses deux fils

Auray et Alcide et ses deux filles Doril-

la et Yvonne sont partis pour Québec

pour prendre part aux fêtes du ‘Troisiè-

me centenaire.

—M. Adrien Beardry comptable âleBan-

que des Marchands à Montréal est en va-

cance dans sa famille.

—Madame Charles Maurice et Mlle

Cabrielle Maurice sa fille en promenade

ici depuis un mois sont parties pourl'Ile

Verte.

—M. Georges Lepage à vendusa buan-

derie la semaine dernière à un Monsieur

Parry que en a pris possession.

GRANDES COURSES
Le fameux Cheval Rouge rentrera sur

la piste à St-Jérôme et luttera avec le non

moins fameux Cheval Vert.

—M. F. X. Aubin restaurateur de ne-

tre ville a vendu son restaurant à Made

Ouimet de Sainte-Scholastique.

—M. et Made Aut. Beaudry sont par-

tis mardi pour une promenade de huit

jours chez leurs parents de St-Hyacin-

the, St-Pie et St-Damase

—MIle Hectorine Ladouceur est de re-

tour d'une promenade de huit jours à

Montréal.

—M. Jacques T'aillon tailleur de St-

Eustache est venu la semaine dernière à

St-Jérome pour porter en terre un be-

Lé.

—M. et Made Jos Savard et leurs fils

Marcellin et Pierre sont partis, pour un

voyage‘d’une quinzaine à Québec

— La semaine dernière a eu lieu chez

M. J. D. Guay une jolie soirée organisée

par nos jeunes ansis.

Étaient présents à cette réunion :
MM. Jean-Baptiste Sigouin, Engène

Grignon, Paul Simard, Maréchal et Léo-

pold Nantel, Rosaire Beaulieu, Roméo

Gibault, Godtroi Laviolette, Henri La-

chaine, Mmes Marchand, Lachaine, Har-

dis, Mlles Charlotte Castonguay, Juliet-

te et Germaine Nantel, Alice, Thérdse,

Jeanne et Cécile Marchand, Marie-Anne

et Marie-Flore Lachaine.

—M.‘Donnelly et quelques uns de ses

amis ont fait un ‘drive’ à St- Canut au

manoir “MiicKeuzie.
Les iuvités étaient nombreux. Nous

avons pu «cependant remarquer MM.

Henri Rolland, Charles Edouard Mar-

chand, Olivier et Achille Rolland, de

Montgolfiet, Jean Simard, J. Brvno Nan-
tel ete,“ .

—Les:bieres de ln mnison Dawes con-

nues sous les noms de Cheval Rouge et

Cheval Vert embouteillées par Zotique

Allaire sont surle marché, les chaleurs

approchent,” hâtez-vousde les deman-
der. ‘

Cette étiquette garantit la
qualité dutabac noir

Black Watch
En grosses palettes. 50,0

 

 

—Mmes Rolland, C. E. Marchand,

Milles Jeanne Rolland, Fleur-Ange Nan-

tel, Ida et Maria Charbonneau, Alphon

sine Nantel, Marie Joseph et Vrène

Matte, Yvonne Pepin, Cécile et Juliette

Prévost, Hattie et Nellie Cuierrier et

plusieurs autres.

—M. Lambert Laviolette de Montréal

était en promenade dimanche dernier

chez son oncle M. Sévère Laviolette.

Mlle Jacqueline de Martigny est allée

faire un voyage à Québec.

Elle assistera probablement aux fê-

tes.

—M. Quintal était en visite à l'hotel

Beaulieu dimanche dernier.

—C'est avec plaisir que nous voyons

notre jeunesse si bien s'amuser.

Le soir les jeunes gens organisent d'a-

gréables joutes de ‘‘tennis’ ou de belles

promenades sur l'eau : le jour c'est un

‘“drive’’ ou autre parti de plaisir.

Nous les encouragons beaucoup à con-

tinuer.

St-Faustin
—Dimanche dernier nous avions ici la

visite du chœur de chant de la paroisse

du Sault au récollets et de son chapelain

le Rev. M. Charles Beaubien.

Il nous a été rarement donné assis.

ter à l'audition d’une aussi belle mes-

Le sermon a été donné par le Rev. M.

Beaubien qui a sut toucher la note en

vantant la prospérité de notre jolie pa-

roisse et la jouissance qu’il devait y avoir

d'y vivre sous l’œil de Dieu*

Le Rev. M. Beaubien a beaucoup vane

té les décorations de notre église et en a
largement félicité notre dévoné curé M.
l’Abbé A. Gauthier.

M. et Made S. Gauthier de St-Jérome
étaient dimanche dernier les hôtes de M

le curé.

—Nous avons le regret d'annoncer la
mort de Male François Caron, décédée
dimanche.

Les funéraillesont été faites mardi. Nos
condoléances X'la famille.

Moulange “Champion”_
Mesaillo d'es Ciucage 1893 , d'argent Pass 1008,
Le casilloure où mamie-Strictement garantie pour - -—«

Cutiivateurs
Eleveurs
Meuniers

fonctionne parfaitement
svec moulin à vent,
moteur élecisique, engin
À vapeur, engin à l'huile
où à gazoline.

Moud: Orge, Blé d'Inde, BIE d'Inde en épis
concasés, Avoine, Pois, Seigle, Sarrain. Elle
déperse peu de pouvoir, doane pleine satisfs@ion.

-
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Demandes cutalague, Ede de prix et attetetion.

S. VESSOT& CIE, Jolieue, P.q.    

Les Pretres doivent-ils voter ?

Fe...

—Les travaux de notre temple ne se-

ront pas terminés avant lu fin du mois

d'octobre malgré l'empressement que

l'on met à l'exécution des travaux.
 —>e—_

 

Les prêtres doivent-ils voter ?

Le Pionnier nous apporte une impor-

tante déclaration de Mgr l'évèque de Jo-

liette à ce sujet.

Mgr Archambault se serait en effet

prononcé sur cette question au cours de

la séance de fin d'année du collège de

Joliette. Voici, d’après notre confrère,

dans quels termes il l'aurait fait.

C’est là une des fouctions les plus es-

sentielles du bon citoyen, aux divers

degrés de l'échelle sociale ; et puisque

l'occasion s'en offre ici, j'entends régler

sur l’heure une question qu’on à parfois

posée et controversée mais dont je désire

disposer définitivement, en ce diocè-e de

Joliette : celle du vote des prêtres et re-

ligieux, curés, vicaires, desservants ou

professeurs. La loi de notre province

reconnaît et proclame le droit de ces ci-

toyens d'élite à exercer librement leur

suffrage électoral. S'ils ont jugé plus

discret de n'en pas user, daus le passé,

   3 + Vig
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HOTEL VICTORIA
ED. LANGLOIS, Prop.

Tél. Bell No. 39. ST-JEROME, P.

La GUISE (ECONRIE
dès CENTONSdu om

St-Jérome, P.Q.

 

 

Fait toutes sortes de transactions d'ar-
gent.

Escompte les billets de commerce et les
billets d’encan.

Fait toutes espèces de collections.
Traites émises sur toutes les parties de

l'Amérique.
Traites des pays étrangers encaissées en

taux le plus bas.

Intérêts alloués sur dépôts. j'exprime volontiers l'avis que des jours

sont Venus et des cCitcon-tances s'affir-

ment qui les justifient, leur font presqu'-

une obligation de donner aux fidéles du

laïcat le bon exemple d'un loyal exercice

de ce grand devoir civique. Aussi bien,

pour le diocèse de Joliette et jusqu'à

nouvel ordre au contraire, non-seulement

je n'aurai aucune objection mais je m'at-

tendrai même dans une certaine mesure,

a voir les membres de mon clergé exercer,

avec la dignité et la sage réserve qui con-

viennent à leur ordre, le droit de voter

que leur confère la loi du pays.

hil
heures à l'aide de
du
du Lambage ct se

   

T. L. MORRINEY. Gérant, Mentréat.;

Jo Me. DORION,

Jer 4 St-Jérdme une foisae LiDorion
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xFLAMMATOIRÉ

. 8 Demandeste

à

votre phermacien,M. le Dr JOSEPH COMTOIS, 1836 rus St-Jacques, angle de la rue Atwater, Montréal,
Consultation cher lui, à domicile es par correspondance.

UNION ASSURANCE SOCI
——ETABLIE EN 17046

_

nu.

L'ACTIF DEPASSE $25,000,000 -*
L'une des plus anciennes et des plus puissantes compagnies de fet.Dépht -au gouvernement de $525,000. Pour informations, s'adresser à 5

 

R. DESCHAMBAULT,
Gérant.
 

AVIS

Toute personne qui désire acheter use
terre ou une propriété dans un village
ou une ville, ou qui désire vendre sa
propriété ou l’échanger pour utcom-
merce quelconque, ferait bien de s’adres-
ser à MM. Derouin & Lorrain, de St-
Jérôme.
MM. Derouin & Lorrain sont en rap-

port avec les agents les plus compétents
de Montréal et donne toujours pleise
satisfaction.
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Teese Loue Disnce 3 a '
Hotel Beaulieu

4. A. Beaulieu, Prop.

Cuisine Jaançaise. Le mieux aminagl
pour Banquets, Attention spicialefoo
les voyageurs de commerce. +

Le plus Grand Hotel'de Ia Till
PRES DE LA GARE

&T-JTEROME, PeQ-
Spécinlite
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